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•suas k e* Jour auront heu à l'oeeaaion d» 
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LILLE 
L'accident de la rue du Long=Pot 

U n C M M M k i a i ak Parqnet 
Le Parquet de Lille communique la note sui

vant*: 
L a miae e n liberté provisoire, dont les incul

pes M M . W a t i n n e et Vinoke ont bénéficié 
a p t e s « s a oVKentiou de n e n f jonrs , n e crée en 
leur faveur anenne présompt ion de non-res-
ponaabl i t e . Cette mesnre a été requise p a r le 
Proesrrenr d e l a Républ ique snr l a demande 
r é g n l i a n des intéressés et en tonte objectivité 
pour l e s motif* arrivants : 

1* E l l e e s t d* règle e n matière d'homieile 
involontaire lorsque l ' inculpé e s t domicil ié et 
offre toutes garanties de représentat ion e n 
juntiee. 

2 * E l l e s' imposerait d autant p l u s en l a cir
constance que le jujce d'instruction, aux pri
ses avec les témoignages net tement contradic-
'cires des deux part ies adverses, n'avance que 
lentement et n'a p a s encore tous les é léments 
de l'enquête en sa possess ion, notamment le 
rapport de l 'expert technique, p o u r opérer 

confrontat ions uti les e t prendre une tontes eo 
ilàjMaifln. 

3* Enf l s , l e Parquet a estimé qu'en raison 
de l a v ive surexcitat ion qu'avait provoquée 
dans certains mil ieux l a mort d e M. Di l l ies , 
i l «Hait préférable , pour évi ter tout incident 
d'audience, que l'affaire v int seulement fin 
Juil let . I l é ta i t impossible de maintenir durant 
t> semaines la détention prévent ive des in
culpés. 

Les intérêts de la famil le de 31. Di l l i e s vont 
être présentée à l ' information par M* Valen-
tin, du barreau de Dunkerque, part ie civile, 
qui aura, comme les avocats des inculpés , le 
droit de consulter le dossier et de demander 
les mesures qui lui paraîtront nécessaires. 

LITURGIE SOLENNELLE 
AU SEMINAIRE SAINT-BASILE 

C'est devant une assemblée t r i s nombreuse 
et ekcàsie qne s'est déroulée, au Séminaire Saint-
Basile, la liturgie solennelle qne BOUS avions 
annoncée. Bien avant l'heure fixée, la chapelle 
était comble et pendant tonte la cérémonie régna 
ane atmosphère de profonde émotion religieuse. 
Tout y contribua, la splendeur des cérémonies, 
ta beauté dsa chanta exécutés par la Chorale 
< Istina » et l'évocation de ce grand problème, 
si angoissant et si riche d'espérances: l'Union 
des Balises. 

Dans cette même chapelle, catholiques et 
orthodoxes se rencontraient unis dans une même 
aspiration. 

Le nouveau prttre, 1» P . Bichter, originaire 
d'Odessa, ordonné la veille par S. G. Mgr Lié-
nart. était accompagné à l'autel par deux prêtres 
de rite byzantin qui concélébraient avec lai , 
tandis qne le diacre, le P. Dloussky, récemment 
ordonné et lui aussi de nationalité russe, jouait 
1* rCJe important que la liturgie orientale lui 
assigne. 

Mgr Jansooue assistait au trône, avant près 
4e lui M. le vicaire général Bonchendomme et 
M. la chanoine Lesticnne. 

Dana l'assistance nous avona remarqué, a 
eftté dea dignitaire» du clergé séculier et de 
divers ordres et congrégations, des professeurs 
des Facultés catholiques et de l'Université offi
cielle et de nombreuses personnalités de la 
région 

A la fin de la cérémonie, le H. P . Ornez, Domi
nicain, supérieur de la Maison, après avoir 
adressé ses remerciements à Monseigneur, a 
invité lea assistants à vivre de plus en plus 
profondément le véritable esprit catholique, 
- e s t k-dire universel, qui ne connaît pas les 
osrrière» des rites et des tradition» locales. 

Lea fidèles se rendirent alora dans la cour du 
.Séminaire, où une riche icône de Notre-Dame de 
blostroma, protectrice insigne du Séminaire, fut 
portée en procession, pendant que la chorale 
exécutait des hymnes slaves à la Vierge. 

La procession se termina par la bénédiction 
jue Sa Grandeur donna aux fidèles, en leur pré
sentant la asiate icône. 

Noos s e pouvons pas ne paa souligner le rôle 
que joua au cours de cette cérémonie émouvante 
la jeune chorale mixte « Istina a qui, sous la 
direction de M. Anatole Kamensky et avec le 
concoure de voix russes et françaises, interpréta 
de façon très artistique et très pieuse les chants 
• plendide» de la liturgie gréco-russe. 

Au cours du repaa qui suivit cette inoubliable 
cérémonie, Mgr Jansoone tint k souligner a v e : 
quelle confiance Sa Grandeur Monseigneur et 
ui-méme soutenaient l'oeuvre poursuivie et qui 

« déjè porté de si beaux fruits. 

U piUrtiig» du diocèse do LHIo 
àLourdof 

Le pèlerinaqre à Notre-Dame de Lourdes 
aura l ieu cette année du 26 août au 4 sep 
tembre. 

Onze trains sont en voie de préparation. 
I . — Cinq trains sans malades passant cinq 

«t s ix jours à Lourdes : 
1* Le train orangé avec arrêt à Orléans e t 

Hoeamadour, départ de Li l le le 2 6 août , re
tour l e 4 septembre ; 

2 ' le train blanc-rose avec arrêt à Nevers 
et Paray-le-Monial , départ de Lille l e 2 6 août 
retour le 4 sepmbrc; 

3* Le train rose, départ de Lil le le 27 août 
retour l e 4 septembre-, 

4* le train blanc-rouge, départ de Dunker-
que l e 27 août, retour le 4 septembre ; 

5* Le train blanc-bleu, départ de Hal lu in , 
Je 2 7 août , retour le 4 septembre; 

I I . — S i x trains avec malades passant qua-
vre jours à Lourdes : 

1 Le train vert, départ de Lille, le 28 août, 
retour l e 3 septembre; 

2* La train rouge, départ d'Hazcbrouck le 
28 août, retour le 3 septembre; 

3* Le train bleu, départ de Tourcoing, le 
28 août , retour l e 3 septembre; 

4* Le train blanc, départ de Dunkerque, le 
28 août, retour l e 3 septembre; 

5* L e train jaune , départ dé Roubaix, le 
28 août, retour l e 3 septembre; 

6* Le train violet, départ de Comines (par 
Hanbourdin) , l e 2 8 août, retour l e 3 s e p 
tembre. 

P o u r renseignements complets , voir les affi

ches qu i ont é t é envoyées à MM. lea curés et 
qui doivent être maintenant posées dans t o * -
tes lea égl ises , e n observant cependant que 
le départ des trains «t rose », « blanc-rouge » 
et ft blanc-bleu », aura lieu le 2 7 août e t non 
p a s l e 2 6 comme il a é té porté p a r erreur sur 
les affiches. 

Le pèlerinage sera présidé par Mgr Liénart , 
évoque de Lille. 

CARNET DU JOUR 
NAISSANCE 

— Monsieur et Msdame Jacques Delcourt-
Tbery sont heureux d'annoncer la naissance de 
leur fils H e n r i TOOld 

PORCELAINES-CRISTAUX, la f spécialité 
services de table. M«» Waereaier-Menn, 127, rue 
Nationale, Lille (angle pi. de Strasbourg). 29105 

FIANÇAILLES 

— On annonce les fiançailles de Mlle Marie-
Gabrielle Toulemonde avec M. Jean Vsaden 
Bergbe, fils de M. PanI Vanden Berghe-Lepoutre, 
de Wasquehsl. 

NORD 
L'ASSEMBLÉE GENERALE 

DE L'ASSOCIATION PROFESSIONNELLE 
DES JOURNALISTES DU NORD 

L'assemblée généra le de l 'Assoc iat ion pro
fess ionne l l e d e s Journal i s tes du Nord s'est 
tenue mercredi A 1 1 h., d a n s l 'une de s sa l les 
de la nouve l l e Bourse de c o m m e r c e d e Lil le . 

M. Langla i s . prés ident d e l 'A.P.J .N. , qui 
présidait , a souhai té la b ienvenue a u x m e m 
bres présents . P u i s M. Cb. Llagre , secrétaire 
général , a d o n n é lecture du c o m p t e moral e t 
M. Pasca l , trésorier, du compte financier fie 
l 'associat ion. 

Ont é t é réélus s y n d i c s : MM. Henri Lan
g la i s , Emi l e Ferré, E u g è n e Guil laume E d . 
Pasca l , L. Lemasxon. Pierre Bove l , J . M a t t e 
et César P e s e z . 

U n banquet in t ime , servi k l 'hôtel Be l l evne 
a réuni e n s u i t e l e s m e m b r e s de l ' A . P . j N . 

A u Champagne, M. Lang la i s a remercié 
M' F a n y a u de s o n obl igeance û l 'égard do 
l 'Associat ion e t H a fé l ic i té l e s organisateurs 
de la loterie. 

L a réunion s'est t erminée par un v ivat e u 
l 'honneur de M. H. Lang la i s , prés ident de 
l 'Associat ion. 

U n jeune h o m m e se suicide à Wingies 
Pour une cause qu'on n'a pu encore établir, 

un jeune marinier, René Coquelet, 19 ans, dont 
le bateau est actuellement en stationnement 
dans le canal de la Haute-Deûle. s'est donné la 
mort en se tirant une balle de revolver en plein 
cœur. 

Une triple naissance à S e m a i n 
Une Polonaiae, Mme Wanrxyniak. épouse d'un 

ouvrier mineur, qui était déjà mère de sept 
enfants, cinq garçons et deux filles, vient de 
donner le jour k trois garçons parfaitement 
constitués. 
BLANKENBERGHE. Idéal Hôtel, Digue Mer. 

Dramatique suicide d'un vieillard à Lewarde 
MM. Alexandre Descamps et Eugène BriSaut 

passaieut devant la maison habitée par M"* 
Lequin-Lcngrand. rue de la Famille-Dervaux, k 
Lewarde, lorsqu'ils aperçurent k la fenêtre du 
premier étage un vieillard qui cherchait k enjam
ber la croisée. 

Us prévinrent la maîtresse de maison. M™* 
Leqcin, âgée de 4 - ans, qui s'empressa de 
monter. 

Il était trop tard. Le père de M™* Lequin, 
M. Constant Lengraud, âgé de 9 0 ans, aveugle 
et sourd, venait de se précipiter dans le vide e t 
il s'était écrasé sur le sol, la colonne vertébrale 
fracturée. 

Le docteur Plet, de Dechy, appelé en toute 
htte , ne put constater que le décès. 

M. Lengrand était atteint de nombreuses infir
mités, il venait de garder le lit trois jours, en 
proie à de violentes douleurs causées par des 
ulcères. 

Le malheureux vieillard, cependant soigné avec 
beaucoup de dévouement par ses enfants, a mis 
fin k ses jours dans un accès de fièvre. 

Un mineur tué par une pierre à Raismes 
Occupé k la fosse de Vicoigne, Henri Dsvs ine , 

âgé de 29 ans, ouvrier mineur, procédait k 
l'abatage du charbon, quand une pierre se déta
chant du « toit », atteignit l'ouvrier k la tête. 
Lorsque ses camarades le dégagèrent, Davaine 
avait cessé de vivre. 11 vensit de succomber à 
une fraetnre du crâne. ->, 

Après les formalités d'usage, le corps fut 
reconduit au domicile de l'infortuné, k Saint-
Amand-les-Eaux. 

nPTCunr HÔTEL PROVIDENCE-RÉGINA 
U O l U l U L _ : En face du Théâtre Royal a -
Garage. Chambre k partir de 30 fr. p ' personne. 
Restaurant. Spécialité : Homards, Huîtres. Tout 
confort moderne. 

Surtout, pas de pain!... 
«Surtout, pas de pains , a dit votre docteur, 

c des biscottes ». Vous a-t-ll dit eue les biscottes 
a PAUL », étudiées spécialement pour les dia
bétiques, étaient parmi les meilleure»? Deman
dez donc k votre fournisseur nos biscottes 
longuets et pains de gluten. C'est frais, friable, 
digestible. C'est excellent. 20530 

PAS-DE-CALAIS 
Une fillette ébouiUantée à Calais 

Voulant larer le parquet de son appartement, 
M. Duvillard, demeurant rue des Pierrettes, avait 
déposé sur le plancher un récipient d'eau bouil
lante. Ses deux enfants, deux jumeaux, s'appro
chèrent du récipient pendant que la mère avait 
le dos tourné et le petit garçon poussa sa petite 
s a u r qui tomba k la renverse dans le liquide 
bouillant. L'enfant ne put survivre k ses atrocea 
brûlures. 

DOMMAGES DE GUERRE 
Nous rappelons que LES SINISTRÉS PEU

VENT obtenir ARGENT COMPTANT sur Obli
gations Sexennales inaliénables, titres amortissa
bles, certificats d'imputation, en «'adressant k 
LA D É F E N S E D E S SINISTRÉS, 04. ru» 
Lafafctte, PARIS. 20S10 

CHRONIQUE DES CINEMAS 
HURAGAN 

Thadée Orda est a la tète du mouvement de 
l'Indépendance. Poursuivi par ordre du gouver
neur, il doit son salut a Hélène Zawiasanka qui 
subit une cour assidue de la part du capitaine 

CAPTURE DIFFICILE 

Ignatotv connu pour ses aventures scandaleuses. 
Après un hiver de luttes et pour trouver des 
vivres k sa troupe. Thadée se rend au château 
d'Hélène. La jeune fille essaie de le retenir, mais 
l'ennemi arrivant, Thadée »e lance dans la lctte 
avec s e s compagnons. La résistance est impos
sible; ils se réfugient au château d'Hélène. Le 
capitaine Ignatow qui recherche la jeune fille 
donne l'assaut k sa demeure. Thadée est blessé; 
Hélène devient la proie du capitaine; elle meurt. 
Thadée rejoint un dernier parti qui essaie de 
lutter encore: il est tué. Les survivants sout 
envoyés en Sibérie. 1rs espèrent toujours. 

Cette super-proiîaetion au Colisée, avec 
« Quand elles s'ennuient ». 

LA VALLEE DES GEAMTS 
Bryce Cardigan revient s la « Vallée des 

Géants » où se trouve le tombeau de sa ssève* 
U voit qu'un des arbres entourant le mausolée 
a été abattu par le contremaître d'un de ses 
concurrents, Pennington et se jure de venger 
cette profanation. Il a fait la connaissance d'une 
charmante jeune fille, Helen, dont il ignore la 
qualité de nièce de son ennemi. Un jour, Pen
nington et sa nièce se rendent dans la vallée; 
les freins se rompent et le train roule à une 

LE ROI DU CIRQVE 
Ce film à 1 Unlversel-CIné, 214, Grande-Rue, 

avec « Le Passager », interprété par Charles 
Vanel. 

L'ILE DE L'ESPOIR 
Le jeune écrivain Diavolo rencontre une jeune 

fille, Dorothy Perkins, qui est venue rejoindre 
son oncle, le capitaine Dnffiy, commandant du 
trois-mats • L'Eclair ». Diavolo s'embarque 
clandestinement et lorsqu'on le découvre le 
navire est depuis longtemps ea pleine mer. Un 
incendie éclate k bord; Diavolo et Dorothy 
gagnent k la nage une lie occupée par un certain 
Burke. qui fouille les ruines d'un vieux manoir 
dana l'espoir d'y trouver un trésor. Diavolo a 
découvert la mystérieuse cachette; Burke se pré
cipite sur lui; une lutte s'engage entre les deux 
hommes. Soudain un violent orage éclate et 
Burke est frappé par la foudre. Pendant ce 
temps, des amis à la recherche de Diavolo abor
dent l'Ile et recueillent les naufrages. Diavo'.o 
a conquis un autr* trésor, inestimable celui-là: 
le cœur de Dorothr. 

Ce beau film passera: 
Au Royal Leleu, rue d*AJsaa; 
k l'Etoile d'Or, rue de l'Epculc. 
et au Royal Leleu, rue Lacroix. 

LA VALSE DE L'ADIEU 

DERNIEKL EXPLICATION 

Cette semaine au Splendid-CIné de Tourcoing. 

LA DAME ROUGE 
Ce film passe cette semaine au : 
Modem-Cinéma, rue JouSroy; 
Cinéma du Tilleul, rue J.-Guesde. Roubaix; m 

Palais d'Eté, rue Charles-VVattine, Tourcoing: 
Cinéma-Bal, rue Houchard; 
Cinéma-Bal. Pont des Piats. 

L ' I N I M I T A B L E 

B i s c u i t 

BRYCE CARDIGAN 

allure vertigineuse. .Bryce, qui voyage dans le 
même train, détache le wagon ou se trouve II 
jeune fille, tandis que les autres wagons roulent 
dans un ravin. Bryce et Helen, oubliant toute 
rivalité, unissent en un même nom les usines 
Cardigan et Pennington. 

Au Fresnoy, avec Vienne qui dinse ». 

LE MYSTERE D'UXE MIT 
L'abus du sport a rendu Harry Dubus neu

rasthénique. Harry, qui fait une cure de repos 
au sanatorium du docteur Bielor, apprend un 

E L C A SAUVÉE PAR H A R R Y 

Jour que le chkteau de la jeune E!ga d'Almen 
est hanté par les revenants; il a tr>t fait de 
découvrir que les fantômes sont tout simplement 
des cambrioleurs qui, par ses soins, sont mis 
hors d'état de nuire. Un fou dangereux, échappé 
d'un asile d'aliénés, s'élance sur Elga; mais 
Harry, qui fait * ce moment une ronde, rat-
trappe 1» jeune fille au moment où. pour échap
per au fou, elle va s'élancer dans le vie. Harry 
se rend bientôt compte que le meilleur remède 
il la neurasthénie est encore le mariage et il 
épouse celle qu'il a sauvée de la mort. 

Avec « Pauvre Pierrot » au Ciré Dubus. 
* • 

LE CHEVALIER DE LA BALLE 

Casev est chiffonnier six jours par semaine 
et champion de base-bail le dimanche. Il con
quiert le cœur de Camille Glbson, que lui dispute 
un autre joueur, Putman. On offre un superbe 
engagement k Casey, qui se rend à New-York; 
mais Putman, qui l'a suivi et auquel Casey qui 
ne sait pas lire a demandé de lui dire ce que 
contient une lettre de Camille, explique que la 
jeune fille lui rend sa parole. Casey se retire 
désespéré, mais rencontre Camille, qui dissipo 
le malentendu. Putman croit son adversairo 
écarté pour jamais. Grande est sa surprise lors
que au matin d'un grand match il retrouve Casey 
parfaitement en forme et résolu k vaincre. II 
parvient par ruse à le faire disqualifier, mais k 
la suite d'un coup de théâtre. Casey qui a perdj 
le match est porté en triomphe par la foule. 

Au « Ciné de Brenoq ». 

î fc «>T E S V F W T F g>A.WTrKJT 

L'institut de Beauté Gratuit 
de la CRÈME SIAMOISE 

grâce k la nouvelle méthode d'embellissement 
dont II a le ssoret a remporté un immense succès 

Aujourd'hui dernier Jour, l'Institut de beauté 
gratuit vous Invite a lui rendre visite dans les 
salons réservés du GRAND HOTEL, 22 rue de 
la Gare, Roubaix, de II h. k 20 h. 20942d 

T. S. F, 
* Programme» du vendredi 28 Juin 

RADIO p.T.T. MORD A LILLE. — 12 1.30 : K«-
dic-roncert orgsnisé par l'Association de Radiophonie 
du Xord. — Programme : iMarob» de» Oroqnomitaine» 
(Ed*»r Dame); Le Dernier Amour (Gung'l); Ohsn-
son suédoise («A. Cantu) ; Estudiantins (Waldteu-
M) : Hunlty-Dory (Holrnun-Salabart) ; finit» itahenn» 
(Grseey): Orphée aux Enfers (Ofl>no»fhT»v»n) ; L» 
Thérèse < Baili'ppot-Bouilltrd). 

13 h. 3 5 : Cours : Informations; produit» agricoles; 
arrivée de» navires au port d» Dunkerque; huiles 
pour autra: valeurs d» 1» Bourse d» Lille. 

lflh. 15 : Cours : Farine, engrïis, tourteaux, vieux 
métaux; valeurs des bourses d» Paris, Londres, Ne<r. 
York, Bruxelles. 

l » h . 30 : Cours d antlatt. 
20 h. 3 0 : Radio-concert donné à Notre-Dame de 

Roubaix et off-rt par l'Association d'amateur» Radio. 
Roubïix, — Programme : Prélude pour orgue, par 
M Pierre Peers (Vnlckmar) ! Adagio, pour .violon et 
orgue, par Mlle Cardior. M. Peers (Verman) : 0 Salu-
taris par M. Marvel Lomhioir (ténor), accompagné 
au violon par MM» Carlier, au violoncelle par M. 
Pierre Peers. à l'orgue par K. Henri Peers (Samuel 
Roosse»u) ; Marche relbjieusc, pour violon, violon
celle et ora-uo, par Mlle Carlier et MM. Peora (Gluck) ; 
Andtnte reiigioto pour orgue, par M. Pierre Peers 
(Pr- Liait) ; Andant» pour violoncelle et orgue, par 
MM. Peers (Goolterman) ; Offertoire pour orgue, par 
M. Peer» (Xiedermeyar) ; Largo pour violon et orgue, 
par Mlle Carlier, M. P»*r» (Claus) ; Je voua salue, 
Marie, par M. Lorthioir (ténor), accompagné au 
violon par Mlle Carlier, »u violoncelle, M. Pierre 
Peers. a l'orgue par l'auteur (Henri Peers); Pasto
rale pour orgue, par M. Peers (Sllomé): Largo pour 
violon, violo.icelle et orgue, par Mlle Carlier, M1M. 
Peer» (Haendel) : Grand choeur pour orgue, par M. 
Peers (Th. Duboia). — Information». 

TOWB EITTEL (1.470 m). — 13 h. : Relais de 
l'Ecole Supérieure des P.T.T. 

lSh . -*5 : Journal parlé. 
Sq/h. 20 : Radio-concert. 

IO-PARIS (1.744 m.) 
— /13h.0S : Su te du conce 

13 h. M : Disques. 
20 h. 3 3 : Radio-concert: Prélude symphonique 

;s Pillois) ; S u proses lyriques (Jacques Pil-
Apréft un rêve, Sicilienn» (Gabriel Kauré): 
ira de Gwendoline (Ohabrier) : Ain de Carmen 

(Biiet). 

BOLLAERT, 212, rue de Lille, Rx 
Constructeur-Spécialiste 

DÉPANNAGES — TRANSFORMATIONS 
TKAVAIL GARANTI 36100 

BRUXELLES (511m. 9). — 17 h. : Radio-diffu-
<20h. 1 3 : Soirée de flU : Musiciens qui chartes 

(W»elr«nt); Petit» nynnplie folastre (Jïnnequin) ; 
Bonjour mon cœur (d« Lassua) : Jann» moye (Lupus 
HtUine) ; Quatuor en ré majeur, op. «4, n. 5 
(Haydn) • Scaldava il vol (.Luc* Mireniio) ; Il bianca 
e doive cigno (Arcadelt) ; O yes, has »ny fonnd a lad 
(Tomkint) ; Come «way, «weet love (Grieves). 

21 h. : Vray Dieu d'amours, arr. Beoa; Morgan-
xang, estant du matin (Niels Gade). 

DAtaUrrxY (S X X l.sea m. «) Jl h. : Gramo-
phone. — 19 h. : Sonate »n ré mineur (Saint-6«<mi). 
— 12 h. 3 0 : Récital d'orgue. — l» h. : Orchestra 
Moschetto. — 1« h. : Orchestré. — 16 h. 1 3 : Con
cert. — 17 'h. 13 : Pour le» enfant» : Polichinelle 
(Kreislc'r): Trompettes féeriques (Mandelaaohn). — 

tllli . : Intermède». — lS i l . 40 : Quatuor Moiart. — 
13 h. 4.3 : Orchestre Jack Payn». 

20 h. 3<5 : La Jonquille Bleue, farce en sa acte, par 
En» Hay Ho» e. 

31 h. 3 3 : Musique militaire: Corièg» (G. Wil
liams); Présents (DunhiHJ : Rêve (Hely-Hutohinson) ; 
Deux pièce» Mgere» (St-Robineon) :) ; Snr les Col
lines, intermède (H. Bedford): L» Fée Moqueuse 
(Keel); Love is a hable (P»rry) ; Les poètes rivaux, 
ouverture (Guman); La baguette de leeaesae, suit» 
0. 2 (El*»r). 

22 h. ^0 : L» Bohème, enlr'jcle. 
23 h. : Musique de danse. 
DAVEKTRT (5 GB, 482 m. S). — 10 h. : Or-
I " * . 30 : rour le*. 

Talais, fiar Azelin» I 
18 h. 30 : Musique 

(Weber); Li Beli. 
Lorsque par la piaiet 

enfants : Pierre et 1» jardin tu 

léïére : K..rvan:he. ouverture 
au Bois, \alse (Trh«lkowaki) ; 
e (Mendelssnhn) : Menuet (Boc 

eherini); BeaMtaa en si bémol (Chopin): Le Ro 
»'»:nusr. mite (Delibes): The malden blush (Quil-
ter); Le Sau'e (Giring Thomas): Corne vou, -Mary 
(Harold Craitor); Faust, musique de ballet (Gou-
nod): Etude de concert en la .bémol (Ltaat): Intro
duction et Ror-do tapriccioso (Sain'-S»;'-i«i : E:é 
» < » « « • ) • 

21 h. 13 i Chansons nèsres. 
22 h. 13 : Maiiqu» de danoe. 
RLLVEBSUM (1.071 m.). — 13 h. 13 Concert. — 

13 h. 4 0 : Conférence. — 16 h. 40 : Récital d'orgue. 
— 1 8 b . 1 0 : Concert. — l»h .0J : Concert. — 
H h. 10 : Musique de danse. 

LAirGEXBEBG (482 m. 2) . — 13 h. C5 : Concert. 
— 17 h. : L'heure dea jeunes gens. — •: 7 h. 45 : Con. 

I l h. so! . 

40 0 /0 D'ÉCONOMIE 
en vous faisnnt habiller 

A LA VIERGE NOIRE • TOURNAI 
Maison vendant le meilleur marché do la Belgique 

V Ê T E M E N T S 
CONFECTIONNÉS ET SUR MESURE 

HOMMES. DAMES et ENFANTS 
Ouvert les dira, et t'Ptcs de S h. i midi 2a"JZ CONCERTS & SPECTACLES 

AU CIRQUE PICO à Roubaix et à l'Hippo
drome de Tourooing. — Toutes les personnes q.ii 
sont allées la tem.iinc dernière au Cirque PICO 
de Roubaix et à l'Hippodrome de Tourcoing ont 
dû se dire que la direction de ces deux établis
sements ne leurre pas. Il est évident que leurs 
programmes de chaque semaine sont de plus on 
plus beaux. Demain débuteront au Cirque Pico, 
quatre superbes attractions : « Les Mirado », 
superbe numéro d'acrobatie et de plastique; 
Le Prof. Arpa Duo, que ses multiples instru
ments classent parmi les grands musiciens; Lu!.i 
et Clny, comédie acrobatique très originale, car 
cette femme si petite, est d'une force muculaire 
tout a fait remarquable; Constantin le Rieur : 
cet artiste est bien connu de» sans nlistes et de 
tous ceux qui ont un phonographe, car il rit, il 
rit, il rit encore, tant et si bien qu'il parvient 
à vous faire rire jusqu'aux larmes. 

La partie Cinéma : Pathé-Revue, Pathé-Gau-
mont Actualités, avec les toutes dernières actu
alités et deux superbes grand films : e Une vraie 
Peste ». comédie dramatique avec Irène Hich, 
très connue: «Maître Nicole et son Fiancé», 
joué par Norma Shearer et Conrad Nagel, deux 
avocats aux prises, qui déchaînent les rires en 
plaidant chacun leur cause devant le Tribunal. 

A l'Hippodrome de Tourcoing, il n'y aura que 
trois attractions, parce qu'il y en a une plus 
grande et plus importante : t Les 5 Briators », 
dans leurs superbes décors, dansent, chantent et 
jouent de la musique; Manfred distrait par ses 
ombromanies originales; les deux frères ÂValmor 
Bros très originaux, font du Step. danse amé
ricaine. La partie cinéma est la même que celle 
citée plus haut. Deux superbes grands films. — 
Nul doute qu'avec un tel programme il y anra du 
monde au Cirque Pico de Roubaix et à l'Hippo
drome de Tourcoing. 

LYS. — La Fanfare Municipale, dirigée par 
M. Housieaux. exécutera dimanche prochain, à 
l'église Saint-Luc, pendant la messe de 11 h. 30, 
les morceaux suivants: 1. «Iphigénie en Aulide» 
(Gluck) ; 2. «t Célèbre Pans Angelicus » (Céssr 
Franck): 3 . « Varsovie n (Turine). 

Les amateurs de bonne musique se feront un 
plaisir d'entendre cette excellente société, qui 
doit participer, le 7 juillet, au concours de 
Juvisy. 

ROUBAIX 

SALLE SIINTE-CECILE s r « V 8
9 . 

I n grand SI»» dramatique : LES QUATRE FILS, 
avec M t f t n t Mann, James Hall, l'Archiduc Léopold 
d'Autriche, etc... La pétulante Clara Bow daus UN 
DIRECT AU CŒUR, comédie gaie. 20933 

•Un». — Ré»ult»ts des toacours d» t a d'aaai»: 
Cl»sa» d» solfe». des chanteur» <Prote«»eur: X. i. 
Wibaut) : Mention arec la net» « Trè» B i n » Mil. 
Albert Robitaill» et Henri Braisant; mention »v.» 
la note c aises Bien », HM. Ouatera sssfaùr •*•»• 
Bronchart et Robert Ghesquières 
, » T ^ ? 1 C ? • . •**•»*• - Vendredi 1* jala, s 1» h. 15. réunion de commission. P»» d» bibllethéqce 

CEUX QUI TRIOMPHENT 
Il faut «tre fort pour réussir. Cohil qui va 

dans la vie avec un intestin paresseux ,ux» cer
veau brouillé, nne mauvaise humeur constante 
perd la moitié de ses facultés et ne connaît que 
déboires. Il y a une manière très simple de de
venir fort, c'est de prendre des Sels Knsschen. 
Tous les malaises que nous ressentos* ont 
généralement pour r.iuse la paresse de» organes 
intérieurs, foie, reins, intestins. Les six sels 
minéraux qui composent les Sels Kruschen sup
priment ce» malaises parce qn'il» agissent sur 
ces organes et les obligent k fonctionner. La 
petite dose que vou» en prenez, chaque matin, 
en vous levant, «timule toutes vos fonctions, éii-
rnin» le» poixons. purifie votre »ang «a Vou? 
donne une sensation d'équilibre et de bien-être 
étonnante. E»»nyea dès demain. 20050d 

INCONTINENCE D'URINE 
LA NUIT CHEZ ENFANTS ET ADULTES 

Guérison complète et rapide 
par célèbres remèdes a base d'axtralts d* plante? 

Premiers lettre ; 
« J'ai une jeune fille de 14 ans et demi qui 

urine toutes les nuits au lit. » 
Deuxième lettre : 
<r Ayant fait usage d'une seuls sotte de vos 

suppositoires, ma petite est complètement guérie. 
— Mme S.. . . Liège. » 

Pour tous renseignements s'ipplémsntalres, 
prix, etc.. écrire au Docteur G. OAMMAN, sec-
taar U. MO, rus du Trône, 76 à BRUXELLES 
(Belgique), en indiquant quelle maladie. 3S109 

w C O L I S É E * 
CE SOIR à 20 H. 30 

« HURAGAN » 
Emouvant épisode du long martyre de la 
Pologne. Adaptation musicale spéciale avec 

la concours de la troupe Russe des 
« 12 BALAIKAS » 

qui se produiront également sur scène 

QUAND ELLES S'ENNUIENT 
(Comédie) 

:—: ECLAIR-JOURNAL :—: 
Location ouverte — Téléphone : 4.S6 

La salle la plus agréable par sa fraîcheur 

.-AU CINE DUBUS 
CE SOIR i 8 H. 30 

LE MYSTERE D'UNE NUIT 
PAUVRE PIERROT 1 

CHRONIQUE DE L'ENSEIGNEMENT 
ROUBAIX. — Amical» de» Arta(S»etloa théâtral»). 

C» »oir, à 20 h., répétition d» c Véronique » «t 
inscription pour le pique-niqu» d» dimjnch» prochain. 
De servie»: M. Lorie. 

WASQTJEHAL. — L'Amical» du Caprsau tiendra 
«or. »saeniblée général» dimanche rrooh»in 30 jmn, à 
9 b, t i , t 1» »»ll» de» «êtes d» 1» ru. Voltair». A 
l'ordre du jour : Propoiltion d'»oh»t d'insignes; pro
jet d'excursion: création d'un (rroune sportif; projet 
de formation d'un» chorale mixte et d'an «rompe 
lvrique; renouvellement du conseil d'»4mini»tr»tion. 
Tcut m»nïbre qui désire faire parti» dndit eon«»il 
peut poser •» c«ndMature jusqu'à l'onvertnr» d» la 
séance I)e« enveloppe» seront dépoiéea i eet effet à 
l'entré» de 1» salie. 

WATTRBLOS. — Amical» de la BaJlUrl»- — 
Rendes-voue dimanche 30 juin, à 15 h., dans la cour 
de l'Ecol» du Centre, rue Je»n-J»urt», pour p»rtir 
en groupe jusque 1» place du Moulin. 

HEM. — Fédération de» Amical»». — Demain 
samedi, salle d» l'Ecol» Pasteur (Bifur), élection 
du Conseil d'administration do» Amicales. Le »eru-
tin eer» ouvert k 17 h., et fermé k 18 h. 80. En 
conséquence, les candidatures < in extremis » seront 
reçues jusqu'au 29 juin, à 17 h. 

TOURCOING. — Ooassrvatotr» national d* Ko-

BOURSE DE LILLE 
du jeudi 27 juin 1029 

VALEURS EN HAUSSE 
(Le premier chiffre indique Is cours précédant, et 

la second chiffre, le cours du Jour.) 
Aniche. action, .1.220—3.250. — Bruav, 5.805-

5.050; JOe, 810—019. — Carvin. 1.045—1.996. 
— La Clareiice. 8«5—«70. — Courrières, 1.560-
1.577. — I>o;irgcs. 2.465—2.52-j. — Lens. 1291-
1,295. — Licviu coup. 30. 21.403—2X700. — 
Maries. 1.108—1.110. — Xord Alais, 600—601. 
— Ostrieourt, 2.010—2.023. — Vicoigne-N'œnx, 
1.2S1—1.2S5. — Artorie» France, 454—170. — 
Aciéries l.onsv.y. 2.2-10—2.255. — Aciéries Sam-
bre-et-Mcusc, 2.1C0—2.110. — Atcilers Chan
tiers France. 144— 14S. — Dcnain-Anxin, 3.025-
:;.095. — Arfcet, .107—400. — Fives-Lille, 2.057-
2.070. — F r a n c - B e l g e Matériel Chemin de fer, 
1.525—1.551. 

Dabrown, part. 273—276. — Franco-Polo
naise, part. 820—840. — Liilc-Bonnières. action, 
810—SU. — Omnium Pétroles, action, 128-120. 
— Silva Plaaa, action. 118—120: part. 1.380— 
1.385. — Ciments Boulonnais. I.i)40—1.045. — 
kuhlmann. 1.220—1.228. — Tibcrghieh. part, 
1.50.5—1.515; l / 5 c part. 292—20K. — Glaces et 
Verres spec., 7.600—7.715. 

VALEURS EN BAISSE 
(Le premier chiffre Indique le cours précédent, et 

le second chiffre, le cours du Jour.) 
Bétuuue. 10c. 1.0ST—1.080. — Cre»pin 

(Nord). 4*l>—430. — Escarpclle. 4.720—4,675. 
— Liévin. 7::i— 7:ic>. — Veaafia (cap.), 262—260. 
— Crédit du Xord, 1.349—1.345. — Aciéries 
Blanc-Misseron. l'JO—181. — Atelier» Chantiers 
Cail, 623—(ils. — Jcumont. 77S—777. — Se-
nelle-Maubeuzc, 3-883—3.610. 

Grabownika. action. 130—125; part. 1.630— 
1.600. — Milano, part. 20—18. — Monte-Carlo, 
action. 90—SI. — Raffinerie Pétroles, action, 
296—29o. — Agarhe fils. 1.172—1.139. — Ti-
berghien. action. 810^—808. 

VALEURS S T A T I O N N A M E S 
Ansiu. action. 2.520. — Béthune, 10.610. — 

Blanxy, 1.350. — Vcndin-lex-Béthune, jet, 360. 
— Energie Klectriq:;e du Xord. 1.128. •-'•- Da-
hrovr». cap.. 287. — Lille-Bonnièrcs. part, 1.33-". 
— Milano, action. 20. — Omnium Pétroles, part, 
4.100. — Comptoir Industriel Linier, 1.277. — 
Ryo-Catteau, 597. 

(Communiqué par le Crédit du Nord.) 

INFOR/MATIONS* FINANCIÈRES 
SOCIÉTÉ L 'OUTILLAGE R. B. V. 

Les actions et le» 1/10 de parts de cetie 
société viennent d'être introduits en Bourse. 
Pour l'exercice 1928 il a été distribué 20 fr. 
brut par action et 100 fr. brut par part 20940d 

BOURSE DE BRUXELLES 
du jeudi 27 juin 

lut- à primes 1920, 500. — Dommages de 
guerre 1923. 503.25. — Consolidés 1921. 100.25. 

Anvers ISSH. 68.75. — Anvers 1903, 59.50. — 
Bruxelles 19"2. tu. — Bruxelles Maritime, 53. 
— Gaud ÎSVKÎ, 33.25. 

Basque de Bruxelles, 2.415. — Banque Natio
nale, 3.125. — Société Générale, 12.825. 

Aiiéres d'Anglcur. 1.905. — Armes de guerre, 
2.5(io. — Bsume Marpent, 4.125. — CookerilL 
3.600. — Espérance Longdox-Liége, 7.160. — 
Ougrée-Marihave, 5.310. — Providence (For-
ges i . 14.300. — Sambrc-Moselle. 7.500. — Thy-
U-Caâteau (Hauts Fournaux), 12.750. 

Anicrcicur, 3.500. — Andcrlues, 5.9O0. — 
Bonne Espérance Batterie, 7.925. — Courcelles-

.Nurd. 667.50. — Fontaine-l'Evèque, 7.850. — 
•gagaasm - Laçasse, 2.160. — Hornu - W««me», 
15.230. — Levaut du Flénu, 7.600. — Masses 
Diarbois, 3.900. — Noël Sart Culpart, 17.950. 

Xord Charleroi. 7.625. — Produits du Flénn, 
8.630- — Réunis de Charleroi, 2.183. — Sacré 
Madame, 5.05O. — Strépy-Bracsiuearnie», 3.025. 
— Trieu Kaisin, 1.835. — Unis Ouest de Mous, 
rf.075- .. 

Asturienne des Mines. 865. — Overpelt, 2.410, 
— Vieille Montagne, 4.500. 

Nationales belges, 37.900. — Verreries b. J o -
met, 392.50. — Benn. Biv. .Coure. pr„ 1.860. 

Le Lainière, 660. — Produits chimiques Auve-
lais, 8-460. — Pétroles de Grosny, 1S5. — Tram
ways d'Anvers, 1.6S5. 

Cie du Ksssaï. parts, 1.480. — Katanga priv., 
110.100. — Katanga ord., 95.100. — Union mi
nière ( c i . 10.975. — Union minière (d.) , 10.825. 

Braziliau Tract., 1.815. — Luxembourg Bur-
bach-E.-D.. 13.330. — B . Gi. belgo-ruase, 74. 

Communiqué par Qeerfes Vanderborght, a s s i t 
de chance. 33, boul. Lalalng, Tournai. 45979 

TIRAGES FINANCIERS 
VU-LZ DE P A U * : Emprunt 2 0/0 119» 

Ls 31 aimirns suivant» glanent cl«cu» 1.000 fr. : 
12.01b L'a .13". 37.1i>". 3S.«-4<1 SOS70 6.1,207 
03.021 64.OU fr5.379 75»S9 T«.î«l M.S09 
«3.348 113.0.10 147.S74 14S.S19 1">7.»22 171AS4 

aiO.006 SOS.Stl 278.732 282.S09 ï«3.8*« 29SJ.S03 
S05.SS6 33*2.«î» 350.032 3««jI31 400.4134 41340S 

En outra 1*98 antre» numéro» ont été «Tpeléi »u 
remboursement «a p»ir. 

FEUILLETON da « JOURNAL de ROUBAIX » 
de U luis 1929 N* 36. 

Wi MENSONGE 
PAR GEORGES DE LYS 

OsOni-et «ta i t d é s e r t U n e b i se un paa 
âpre e s « • a i t c h a s s é l e s passagers . I l* é ta ient 
sens», s e n s l a voûte c é l e s t e e n d l a m a a t é e 
d'étoUee d o n t l e s reflets osc i l la ient a o z re-
m o o s d e s eaux . T o n t e terre a v a i t disparu A 
l'horUon ; l'Infini seul l es enveloppait . 

Alors, •arabrire parla : 
— M o a Cher, débnta-t-11 brusquement . 11 

o e s 'ag i t paa d e noua dév i sager e n ch iens d é 
f s l s s . e s . N o o s nous • « • • e s « a i e poar nue 
caorre eosaxanae. Bons d e v o n s j consacrer 
ce**» n o s a i » * m , s a n s met tre e n balance le 
p h u M le moine da notre apport personnel , 
e t , M ee la , marcher e a complet» union e t 
ctmatatee. Vous apportes tes fonds , mol m o n 
dmtfgto « t «son m a n i e m e n t de s h o m m e s . 
CaasaSMéreas d o s o que nous partons sur un 
edetf r é s a l l U aheoine . D'abord, r ien d e s é 
a n t r n pour l 'autre, u n e l o y a u t é transpa» 
s e f t e u , K e , C â « r « W t>ofet Q u r f t r o u f GsirCe 

à gr ie f l 'Indécision de votre n a t u r e . . . Moi, 
Je sa i s vouloir, m a i s je n e voudrai j a m a i s 
que notre bien c o m m u n , e t , ce que je pro
m e t s , j e sa i s l e tenir . 

— Pardonnex-mol ! d i t Marchai , un pou 
confus de la perspicac i té de son interlocu
teur ; la souffrance rend méfiant , e t j 'a i 
beaucoup souffert . . . 

— Mol a u s s i ! r lsposta Bambure , autre
m e n t q u e TOUS, peut-ê tre , m a i s j e n'en veux 
rien savoir . C o m m e n o s f a m e u x c o m m u n i s t e s , 
du p a s s é j e f a i s tab le rase e t d'autant p lus 
f a c i l e m e n t que c 'es t mol seul que j e v e u x 
re former . . . I m i t e s - m o i ! . . . Que notre futur 
r é p a r e , . o u m i e u x construise sur l e s ruines 
en terrées . . . L a - d e s s u s , votre main , J e a n , e t 
a l lons tons deux dormir e n pa ix . 

Le p a c t e é ta i t scel lé entre eux quand, 
quelques jonrs plus tard, s e levèrent , <lovat t 
leurs yeux , l es c o t e s sab lonneuses , dominé»» 
a u x ex trêmes lo inta ins , par l e m o u t o n n e m e n t 
blenatre du sourci l leux At las . Les blancheurs 
neuves d e Casablanca surgirent an ras des 
e a u x , débordant le pet i t a m a s doré d e la 
• f i l e pr imit ive enc lose dans le p isé d e S M 
murai l les . S u r c e so l ingra t , nn grand port 
g l 'européenne s 'é ta i t créé e a quelques a n n é e s 
s o n s l l m p u l s l o n d'un grand cerveau organi-
sabtur. U n e p a i s s a n t e Jetée, t e l n n bras pro
t ec t eur i m p o s a n t y f o r c e a U fureur m a t é e 

des flots s 'avançai t , coupant l ' immense ce in
ture d'écume, dont l a barre, naguère, couvrait 
ces eûtes d'un rempart redoutable, désormais 
va incu . 

I l s débarquèrent d a n s ce t te c i té chaot ique, 
m a i s que déjà ordonnait une vo lonté réfléchie 
et dont l a disc ipl ine commença i t ft s ' imposer, 
réfrénant l e s luxuriances , les pl iant aux li
gnes de son plan arrêté . La sol ic i tude de leur 
a m i s e r v s n l e s a v a i t précédés . I l s e n eurent 
lu preuve eu trouvant d e v a n t eux toutes 
difficultés aplanies . E l les l 'avaient é té par 
une Intervent ion dont i l s ne pouva ient guère 
soupçonner l'auteur, ce l le de M"* Magde le ine 
Comme d a n s son ambulance paris ienne, la 
noble f e m m e n'avait pas tardé ft s'acquérir, 
au Maroc, de s chaudes e t inf luentes s y m p a 
th ies . Sa s imple r e c o m m a n d a t i o n avai t suffi 
ft s t imuler les bonnes vo lontés . 

Jacques S e r r a n , toute fo i s , n'avait pas pro
v e n u les colons de la mise en act ion de 
l'infirmière e t surtout s 'était gardé de révéler 
ft Bersanne la personnal i té de M"* Magde
le ine e t s e s a t t a c h e s d'affection a r e c le m é 
n a g e Valorge. C n e parole imprudente r isquait 
d'amener d e péri l leuses compl ica t ions . Lea 
nouveaux débarqués . Ignorants quel bon gènl» 
l eur a v a i t aplani l e s • o i e s , n e prirent pas 
contact a v e c l'Infirmière qui, e l l e -même , non 
i t i t r u l t è d u Téritable nota d u prétendu J - » n 

Marchai , n'avait cru qu'obliger des amis rit: 
decteur . 
. E u quelques jou i s , Marchai e t B a m b u r e 

organisèrent leur caravane , s i compliqué q'ie 
se présentât le transport des nombreux col is 
nécessa ires , tant A leur c a m p e m e n t premier 
qu'A l 'exploitat ion d e leur demaine . 

Celui-ci s 'étendait vers l e douar d'Oulsd 
Zldouk l e long de l'oued Bbla , sur l e teTri-
toir» de s Béni Moussa , au pied de s premiers 
p l i s sements du m o y e n At la s e t é ta i t couvert 
contre l e s incurs ions des pi l lards n o m a d e s , 
par n o s pos tes mil i ta ires d e T l s l B'nlm e t de 
Benl Mellal . C n e p i s te , prat icable a u x auto
mobi les pendant la sa i son sèche , rel iait la 
concess ion a El -Kelaa . de la à Marrakech au 
sud e t ft Casablanca A l'ouest. 

B a m b u r e s'était chargé de recruter la pet i te 
équipe de travai l leurs ind i spensable ft leur 
Instal lat ion e t ft la m i s e e n valeur d e s terres. 
Son compagnon s 'émervei l la de l 'ascendant 
pris i m m é d i a t e m e n t sur les ind igènes par ce 
tempérament de chef. 

Sitôt sur les lieux, après une reconnais
sance approfondie du terrain, Bambure ins
talla le campement définitif, le couvrit d'an 
fossé et d'un talus palissade qui 1» mettait 
à l'abri d'un coup de main. Bien qne la 
région fût cortsidéréa.cprnŒA pacifiée et pro
tégée par nos postes militaires de "Atlas, 

quelques pillards pouvaient so glisser an tra 
vers du réseau de surveillance. Un couple de 
molosses , lâchés la nuit , le c a s échéant , 
donneraient l 'alarme. 

U n e pa lmera ie promet ta i t une récolte de 
de t t e s de bonne e spèce . La source qui Jaillis
sait ft son onrbre, fut d isc ip l iné pour a l imenter 
les r igoles des t inées a u x irr igat ions . E l 
m ê m e t emps , s e préparaient l es e m b l a v u r e s -
des g î t e s p lus confortables s'édifiaient pour 
les met tra à l'abri des Intempéries e t des 
surprises hos t i l e s , des étables e t bergeries re
cevra ient l e troupeau. Le labeur acharné de s 
d e u x h o m m e s n « leur la i s sa i t paa l e lo is ir 
de songer ies dépr imantes . Le soir, Ils s 'en
dormaient d'un s o m m e i l ca lme e t profond, 
contre lequel n'auraient su prévaloir l e s In
somnies . 

Malgré la différence de leurs natures , nue 
étroite so l idari té s 'éta i t c i m e n t é e en tre l e s 
deux colons . B s s 'appréciaient e t m e t t a i e n t 
e n fa i sceau leurs qual i tés complémenta ires , 
e b a c n n d o n n a n t c e dont i l é ta i t capable , s a n s 
qne l 'un parfit ê tre l e débiteur on la créan
cier de l 'autre. U n e confiance mutue l l e l e s 
un i s sa i t e t , cependant , l e i u s caractères n e 
s y m p a t h i s a i e n t p a s . Aucun n» s» l ivrai t j a 
m a i s ft l a dé tente d 'un* confidence. 6 L d'ail
leurs, Marchai «lût t e n t é d e s e départir d e 
sa r e v e r s e , ' B a i i b u r e l 'eut a u s s i t ô t arrêté 

I l s'était juré d'ensevel ir le passé dans un 
abso lu m u t i s m e ; i l n'était p a s h o m m e ft 
revenir sur son serment . 

Les l e t tres rares e t laconiques adressées 
au sanator ium so bornaient ft donner d e ) 
nouve l les de leur santé et du développement 
de leur explo i ta t ion . I ls connurent bientôt 
l a sa t i s fac t ion de récolter l e s fruits d e leurs 
t ravaux , s a n s avoir épuisé le crédit que le 
docteur leur ava i t ouvert * Casablanca. 

L e p lus vif désir d e J e a n Marchai était 
de rembourser un jour la de t t e de Jérôme 
Bersanne . Quelle fierté i l ressent irai t quand 
i l n e devra i t plus rien A autrui , m a i s bleu 
tout a son effort et ft celui de Bambttre 1 11 
savait un rré c m ' , ' 0 I son s s - o c i é de parta
ger en ceci son sonnai t . 

Csr i l n'avait pas d i s s imulé ft son compa
g n o n que les capi taux m i s ft leur disposi t ion 
provenaient de U seule l ibéralité du docteur 
m a i s q u i l ne les considérait que c o m m e un 
prêt. Lea c a a s e s d'une te l le générosi té é ta lent 
res tées sous si lence. Bambure , fidèle à sou 
principe de discrétion, s 'était abs t enu d'en 
rechercher les raisons. Seulement , « e s lors , 
il s 'était reconnu l e co-déblteur de s o n a s s o -
cir vl»-a-v!s de Servau. 
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